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C
e début d’année 2015, avec 
les événements dramatiques 
dont tous se souviennent, 
a fortement ébranlé notre 

capacité d’espérer en l’homme 
et en son humanité. Nous avons été 
brutalement sortis de nos rêves de 
réussite ou de bonheur personnels par 
les victimes d’un fanatisme qui semble 
faire tache d’huile. Alors, il fallait se le 
demander : qu’espérons-nous, pour 
nous-mêmes et notre société, et de 
qui l’espérons-nous ? Car, on ne peut 
pas faire l’impasse sur ce besoin 
et cette grâce, en l’homme, de vouloir 
construire un avenir digne de ses 
plus hautes aspirations. Les fonctions 
de l’espoir sont vitales : dynamiser la 
personne et souder les communautés, 
comme l’a montré la suite des drames 
qui endeuillent l’Europe.
Mais de qui attendre de nouvelles 
et prometteuses raisons d’espérer ? 
Ce numéro du journal voudrait 
apporter sa réponse, modeste 
et locale. Mais c’est sans doute 
de chacun et chacune d’abord, 
que dépend un retour d’humanité 
parmi nos contemporains, un retour 
de solidarité dans une société qui 

se défait. Car l’espoir se choisit. 
N’attendons pas que de nouveaux 
motifs d’y croire nous tombent du 
ciel : pour les croyants, c’est déjà fait, 
c’était la découverte de tombeau 
vide  au matin de Pâques, où l’espoir 
devenait la vertu d’espérance. Et 
pour les autres, ce serait le risque 
de devenir otages ou victimes de 
n’importe quel manipulateur de 
lendemains qui chantent. Pour que 
nul ne puisse tricher avec l’espoir 
des hommes, c’est à eux-mêmes 
qu’il incombe de choisir d’espérer, 
même si c’est contre toute 
espérance à l’exemple d’Abraham 
le père des croyants. « L’homme 
vivant est en tout premier lieu tendu 
vers l’avenir », écrivait Ernst Bloch 
dans Le Principe Espérance. Osons 
choisir et construire, sans peurs et 
sans regrets, cet avenir partagé.

Quel espoir ?

P. MICHEL FERRADOU
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Mercredis 11, 18 
et 25 mars
à 20 h 30 au Centre 
œcuménique Saint-Marc 
« Lire la Bible avec le 
Midrash » avec Meïr Knafo, 
Rabbin à Grenoble
Dimanche 15 mars
à 17 h à la cathédrale 
Notre Dame de Grenoble, 
conférence de Carême 
« La lecture méditée de 
la Parole » par le P. Enzo 
Bianchi
Mardi 17 mars
à 20 h 30 au Centre 
théologique de Meylan, 
conférence « Jésus, Pilate et 
les Romains » par Jean-
Pierre Lémonon

L’agenda

Adresse
Paroisse Sainte Trinité

6, avenue Malherbe 38 100 Grenoble
04 76 25 35 33

sainte.trinite@wanadoo.fr
http://saintetrinite-cathisere.cef.fr

Les lieux de culte
Centre œcuménique Saint-Marc
Saint-Christophe d’Eybens
Saint-Sulpice de Bresson
Centre œcuménique de Poisat
Chapelle du Village Olympique
Vigny Musset
Villeneuve

Vous habitez Grenoble sud

Adresse
Paroisse Jean XXIII

27, rue Irvoy 38 000 Grenoble
09 74 53 38 55

ou 09 74 53 38 59
contact@paroisse-jean23

www.paroisse-jean23.fr

Les lieux de culte
Saint-Jean
Sacré-Cœur
Saint-Bruno
Saint-Pierre-du-Rondeau
& la Mission italienne
Europole

Vous habitez Grenoble ouest

Adresse
Paroisse Saint-Michel du Drac

32 bis, rue Maréchal Joffre
38 600 Fontaine
04 76 53 16 83

stmicheldudrac@wanadoo.fr

Les lieux de culte
Saint-Martin de Seyssins
Notre-Dame-des-Iles
et Saint-Pierre à Seyssinet
La Nativité
et Saint-François-d’Assise à Fontaine
Saint-Pierre à Sassenage
Saint-Paul à Noyarey
et Saint-Georges à Veurey.

Vous habitez à l’ouest du Drac

Adresse
Paroisse Notre-Dame de l’Espérance

1, rue de Sault 38 000 Grenoble
Tél./Fax : 04 76 85 07 43

nd.esperance@laposte.net

Les lieux de culte
Saint-Luc
Saint-André
Saint-Louis
Notre-Dame Réconciliatrice
Saint-Joseph
Saint-Vincent-de-Paul

Vous habitez Grenoble centre

Pour connaître les heures de toutes les messes :
http://egliseinfo.catholique.fr
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Messes Rameaux et Pâques 2015
Rameaux

(Messe anticipée)
28 mars

Rameaux 
29 mars

Veillée pascale 
4 avril

Dimanche 
5 avril

Paroisse Notre Dame de l’Espérance
St-Luc 9h30

21h à St-Louis 
pour toute 
la paroisse

9h30 et 18h*
St-André (paroisse) 18h
St-Louis 10h30 et 19h 10h30 et 19h
N.-D. Réconciliatrice 18h 10h30 10h30
St-Vincent de Paul 17h30 11h 11h
St-Joseph (relais) 17h
St-Joseph (Pastorale 
Jeunes) 19h 21h 19h

St-André (rite St- Pie V) 8h et 9h30 19h45 8h30 et 10h
Cathédrale N.-D. 10h30 21h 10h30
Paroisse Jean XXIII
St-Jean 18h 10h 20h30 10h30
St-Bruno 15h30 10h 10h
Sacré Cœur
St-Pierre 18h 10h 20h 10h
Paroisse de la Sainte Trinité
St-Marc 9h30

21h à St-Marc 
pour toute 
la paroisse

9h30
Eybens 11h 11h
St-Martin SMH 18h30
Théatre Prémol  10h
Paroisse Saint-Michel du Drac
Seyssins St-Martin 18h30 21h  
Seyssinet N.-D. des Iles 10h 10h
Fontaine St-François 
d’Assise 10h et 18h30 11h et 18h30

Sassenage St-Pierre 10h 10h
Noyarey St-Paul
Fontaine Nativité 18h30 21h

Veurey St-Georges

Noyarey St-Paul 21h

Du 20 mars au 16 avril
au centre œcuménique la Source, rue 
Frédéric Taulier à Grenoble, exposition 
« Il était une foi » (voir P. 16)
Dimanche 22 mars
à 17 h à la Cathédrale Notre Dame 
de Grenoble « Conférence de Carême 
« A l’écoute de Parole de Dieu » par le P. 
Guillaume Vehrle
Mardi 24 mars
à 20 h 30 au Centre œcuménique Saint-
Marc, spectacle « Paul » 
par le théâtre de la Marelle
Samedi 28 mars
de 13 h à 18 h sous l’église Saint-Jean, 
Bourse aux livres organisée par les 
groupes scouts de Saint-Jean, Saint-
Joseph et la Croix du Sud. (Tram C – arrêt 
Vallier-Jaurès)

Mardi 31 mars
à 18 h 30 en l’église Saint-Jean, Messe chrismale
Jeudi 9 avril
à 20 h 30 au Centre œcuménique Saint-Marc, 
conférence débat « La fi n de vie en débat : 
soins palliatifs et euthanasie », témoignage 
de Corinne Van Oost, médecin de soins palliatifs 
en Belgique
Dimanche 12 avril
Cinquantième anniversaire de la construction 
de l’église Saint-Jean
Dimanche 31 mai
à Voreppe grande fête pour les familles : 
Festifamille (voir P14-15)
Dimanche 7 juin
à Saint-Antoine l’Abbaye, rassemblement diocésain 
des chorales paroissiales

* Messe de la communauté anglophone 

LIBRAIRIE NOTRE DAME AYMON PAILLET
Librairie religieuse et générale

CD - DVD - Cadeaux de communion - Carterie Santons

2, rue Lafayette (côté place aux Herbes) 38000 GRENOBLE    ✆ 04 76 42 38 30
libaymonpaillet@wanadoo.fr

Le monde sur votre table

3, rue de Turenne 38000 GRENOBLE
04 76 87 23 37 - Fax 04 76 43 16 43
a r a x - g r e n o b l e @ w a n a d o o . f r

Ouvert du mardi au samedi de 9h à 12h et de 15h à 19h
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Engagés dans la cité

« Mon école, je l’aime »

L’ÉGLISE SAINT-JEAN 
L’ÉVANGÉLISTE 
FÊTE SES 50 ANS…
Elle est plantée comme un chapiteau 
sur le boulevard Joseph Vallier, celle 
dont, le jour de l’inauguration des 
Jeux Olympiques d’hiver quelqu’un 
demanda « quel est donc ce machin, 
on dirait un cirque ? » Vingt ans 
après la guerre, en 1965, l’évêché 
constatant que le quartier des 
Eaux Claires compte déjà 25 000 
habitants, décide de bâtir une 
nouvelle église de mille places, 
répondant au souci du renouveau 
liturgique exprimé par le concile 
Vatican II. Le projet audacieux est 
confi é à Maurice Blanc, architecte. 
Sa forme originale sera un cercle, 
symbole d’éternité puisqu’il 
n’a ni début ni fi n. En référence 
à l’Évangile de Saint Jean, la lumière 
vient d’en haut, uniquement depuis 
un dôme posé au cœur d’une corolle 
de cuivre. L’autel et le crucifi x sont 
posés sur une voûte, nouveau 
Golgotha,et le baptistère est un œuf, 
symbole de renaissance d’où jaillit 
l’eau. Les fi dèles sont rassemblées 
sous la couronne brillante 
du sommet, symbole du royaume 
promis. La conception architecturale 
fut d’une grande hardiesse pour 
l’époque. Malheureusement, elle 
se déforma assez vite et fut refaite 
en 1979, avec un intérieur remodelé. 
Elle est aujourd’hui inscrite 
au patrimoine des monuments 
du XXe siècle. Le dimanche 12 avril 
prochain, la communauté 
de la paroisse Jean XXIII fêtera 
cet anniversaire.

P. Jacques Reydel et M. Claude Touzain

« Tous les acteurs de la radio,
en local ou au niveau national, 
ont travaillé depuis 2012 pour 
redonner du dynamisme 
à la station. Le 7 janvier dernier,
la radio RCF a dévoilé nouvelles 
grilles de programme, nouvelle 
identité sonore, graphique et visuelle 
et nouveau site Internet ».
L’objectif ? Répondre à la quête 
de sens des hommes d’aujourd’hui 
et transmettre l’espérance 
chrétienne au plus grand nombre. 
Son slogan, qui n’est pas sans 
rappeler l’appel du pape François, 
devient « La joie se partage ». RCF 
se positionne ainsi dans l’échange 
et l’ouverture au monde.
Le nouveau logo porte cette joie 
dans ses couleurs. La grille
de programme entend « faire 
résonner la joie à l’antenne ». RCF 
renforce la diffusion des émissions 
de service, valorisant la solidarité 
et l’engagement. La radio fait aussi 
évoluer sa programmation spirituelle 
et religieuse. Les quatre heures 
d’antenne locale sont assurées par 
les quatre salariés : Clémentine 
Metenier, journaliste ; Nicolas 

Boutry, directeur d’antenne ; Maxime 
Barral-Baron, directeur et Sandrine 
Dhenry, secrétaire... et bien sûr, 
l’investissement des 80 bénévoles.
RCF Isère vous invite à découvrir 
ce qui fait la vie de ce département 
avec ses invités, acteurs 
de la vie locale, avec des débats, 
des magazines d’information. 
Une grande diversité d’émissions, 
plus de 1 000 invités chaque année 
dans des magazines consacrés 
à l’économie, à la culture, aux 
sciences, au développement... 
autant d’éléments de la réalité 
RCF Isère au quotidien.
Le nouveau site rcf.fr s’adapte 
à tous les écrans pour répondre 
aux nouveaux usages numériques, 
via les tablettes et mobiles. Ainsi, 
tous les contenus peuvent être lus
et écoutés, partout et à tout 
moment.

Hélène Jusselin

Zoom

RCF Isère dévoile 

un nouveau visage

Plusieurs fées se sont penchées sur les tom-
beaux de nos squelettes isérois. Leurs souhaits : 
faire parler nos ancêtres ! Le musée Dauphinois, 
le musée archéologique Grenoble - Saint-Lau-
rent, la Casemate (centre de culture scienti-
fi que, technique et industrielle de Grenoble), 
l’Institut national de recherches archéologiques 
préventives (Inrap) et les Pompes funèbres 
intercommunales de la région grenobloise ont 
associé leurs compétences pour mettre en place 
l’exposition « Confi dences d’outre-tombe, sque-
lettes en question » présentée au musée Dau-
phinois de Grenoble. Le crâne d’Alexandre, 
vestige humain le plus ancien trouvé en Isère 
accueille le visiteur à l’entrée. Des écouteurs 
disposés de-ci de-là dans les salles permet-
tent d’écouter les confi dences de ces défunts. 
Différents dispositifs interactifs font com-
prendre le travail des archéologues : chaque 
visiteur pourra se prendre un instant pour un 
scientifi que. Chaque squelette nous renseigne 
alors sur la vie de la personne dans laquelle il 
était et souvent sur les maladies qui ont causé 
son décès. La mort, souvent redoutée et mise 
de côté, fait pourtant sensation : la mode l’uti-
lise comme source d’inspiration. Une salle est 
consacrée à ces objets d’aujourd’hui. Vous pour-
rez aussi tenter une danse macabre ! Le visi-
teur clôt son parcours le long d’une catacombe 
artistique : quarante-deux plasticiens ont œuvré 
sur un crâne en plâtre blanc transmettant leur 
vision de l’au-delà.

Hélène Jusselin

Confidences 

d’outre-tombe

Dansez, le squelette vous suit !

CONTACT
Exposition présentée au musée Dauphinois Grenoble 
04 57 58 89 01 - www.musee-dauphinois.fr - entrée gratuite

CONTACT
Collège et lycée professionnel privé sous contrat.
37, avenue de Stalingrad 38340 Voreppe. 
04 76 50 25 73 
contact@portesdechartreuse.org

C’est ainsi que parle « Marie », 
élève de cinquième au collège 
des Portes de Chartreuse 
à Voreppe. Et sa maman, 
Marion, le confi rme...

«En primaire, Marie était en dif-
ficulté, il lui fallait beaucoup 

d’attention de la part de la maîtresse. 
Ici, nous avons trouvé des classes à 
effectifs réduits qui permettent une 
écoute positive de chaque enfant. Il 
y a un parti-pris de bienveillance, 
chacun a le droit d’être ce qu’il est. 
L’enseignement comporte beaucoup 
de concret. Par exemple, pour com-
prendre le Moyen-âge, les enfants vont 
aller visiter le château de Guédelon, en 
cours de construction avec les tech-
niques de l’époque. Ils sont aussi inci-
tés à l’autonomie et montent des petits 
projets, des enquêtes… et cherchent 
au secrétariat, au CDI… les moyens de 
leur réalisation. Une aide aux devoirs 
est proposée les lundis, mardis et 
jeudis, guidée par un professeur. Les 
bons résultats au Diplôme national 
du brevet prouvent la justesse de ces 
propositions.

Après le collège, en plus des fi lières 
générales qui sont la suite logique 
pour beaucoup d’élèves, on peut pour-
suivre par le lycée professionnel sur 
place, section européenne en anglais 
renforcé, sections électro technique 
ou boulangerie pâtisserie, chocolate-
rie, commercialisation et service en 
restauration… avec des réussites au 
Bac pouvant approcher les 100 % ! 
Tous profitent des réalisations de 
chacun : croissants, pain, installation 
électrique, chocolats… Cette intégra-
tion dans la vie de l’établissement 
permet aux jeunes de rêver à un bel 

avenir et de le préparer avec envie et 
motivation.
Il y a même un internat pour ceux qui 
le souhaitent. De plus, des bus, affré-
tés par le Conseil général, rive droite 
et rive gauche de l’Isère, venant de 
Grenoble et de Fontaine, déposent les 
élèves aux portes de l’établissement.
Chaque jeune est accompagné dans 
son projet, il s’ouvre aux autres et 
au monde, il est acteur de sa forma-
tion, il apprend les valeurs permet-
tant de devenir un adulte responsable. 
Visiblement, aux Portes de Chartreuse 
à Voreppe, il fait bon vivre tout en 
construisant son projet de vie jour 
après jour.

Françoise David

JOURNÉE PORTES OUVERTES
Collège et lycée :
-  vendredi 20 mars 2015

de 17 h à 20 h
-  samedi 21 mars 2015 

de 9 h à 13 h.

Exposition

A L’ÉCOUTE
RCF Grenoble : 103,7
RCF La Côte Saint-André : 106.8 
www.rcf.fr

RCF EN CHIFFRES
- 250 fréquences FM en France et en Belgique.
-  300 salariés et 3 000 bénévoles.
-  Une audience nationale globale de 2,5 millions 

d’auditeurs
-  500 000 auditeurs chaque jour.
-  4 h de programme local par jour.

Opticienne
Optométriste

Tiers payant
Verre ESSILOR

14, place Notre-Dame GRENOBLE
Tél. 04 76 42 21 88

charlineoptic@orange.fr

Ouvert 
du mardi 

au samedi
 de 10h à 19h

1 BIS ET 3, RUE MOZART 
38000 GRENOBLE

TÉL. 04 76 96 22 15
www.garagebarneoud.com

ATELIER AGRÉÉ TAXI 
TOUS VÉHICULES 

ELECTRICITÉ ET 
MÉCANIQUE AUTO 

TÉLÉPHONE

AUTO-RADIO

CLIMATISATION

ETS BARNEOUD & FILS

Pâtissier
Chocolatier

M A I T R E
ART ISAN102, cours Jean-Jaurès

38000 Grenoble
04 76 96 60 24

1985
France

M
aster Pastry Chef and Chocolatier

Favorisez le commerce local !

TOURING HOTEL★★

5mn DE LA GARE - WIFI - ARRÊT TRAM LIGNES A ET B - PARKING

✆ 04 76 46 24 32
26, av. Alsace-Lorraine 38000 GRENOBLE Fax 04 76 46 02 85

www.france-touring-hotel.com

Au cœur de la ville sur la plus belle avenue piétonnede Grenoble

Vous voulez que votre publicité soit

Contactez notre Régie au 04 79 26 28 21Coontn a

uuee &&
R

uueeVue & Lue
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Ecclesia Campus 2015
P lus de 2 500 étudiants de toute la 

France étaient réunis à Grenoble pour 
le week-end du 31 janvier au 1er février der-
nier. Il y avait de la neige, mais ce n’était 
pas pour faire du ski ! Ils étaient là pour 
affi rmer ensemble « Ose la confi ance ! », le 
thème de ces deux jours. Le chômage et la 
crise génèrent chez les jeunes de profondes 
inquiétudes et des interrogations sur leur 
vie. C’est ce que nous dit Étienne, étudiant à 
Lille : « Il n’est pas facile de faire confi ance 
aux autres quand on n’a pas confi ance en 
soi. Ce qui peut aider, c’est de ne pas vivre 
sa foi seul au quotidien. Ici, on voit qu’on 
est toute une génération prête à faire chan-
ger les choses. »
Ces jeunes ont vécu des temps de forma-
tion, de rencontre, de prière, avec de belles 
célébrations au Summum, transformé en 
chapelle géante. Parmi les conférences et 
tables-rondes, notons les interventions 
de D. Quinio, journaliste à La Croix, « La 
confi ance dans tous ses états : quelles clés 
pour construire la confi ance en soi et dans 
les autres dans le contexte actuel ? » et de 
M. Rastoin, jésuite, « La confi ance, chemin 
de Dieu pour l’homme ». Les Grenoblois 
ont bien perçu la joie de ces étudiants qui 
chantaient dans les trams. « Après le ras-
semblement de Rennes en 2012, ce ras-
semblement de Grenoble a été, je crois, un 
rassemblement de belle qualité et les 170 
volontaires grenoblois n’ont pas démé-
rité. En tout cas, nous sommes pleins de 
joie profonde ! » nous dit Loïc Lagadec, le 
prêtre accompagnateur des jeunes en Isère.

Claude Béguin

Pièce de théâtre et de marionnettes

Mazroube !
La Compagnie du Jour présente sa dernière création, 
« Mazroube ! » au théâtre Prémol, du 19 au 22 mars, en co-accueil 
avec l’Espace 600 de Grenoble. Depuis toujours, cette compagnie 
s’interroge sur les problèmes de société en s’appuyant sur des 
textes d’auteurs contemporains. 

LE PÈRE YVES BUREL 
ACCUEILLI DANS LA JOIE
C’était jour de joie ce dimanche 
1er février à l’église Saint-
François-d’Assise de Fontaine 
pour accueillir le père Yves 
Burel, notre nouveau prêtre 
modérateur. Joie de le recevoir 
des mains du père Gaso, 
représentant notre évêque. 
Avec lui, Yves a redit les 
promesses de son ordination 
et à sa suite nous avons 
réaffi rmé notre foi. Les chants 
dynamiques des jeunes 
de l’aumônerie ont rythmé 
la messe concélébrée par les 
pères Philippe Moignet, Raoul 
Bitadi et René Ginet. Le père 
Philippe lui a passé la main 
devant nous dans la joie. 
L’équipe paroissiale lui a remis 
les clés de la paroisse mais 
aussi les clés ouvrant le cœur 
de chacun, chaque relais lui 
a offert un cadeau-symbole, qui 
des noix, qui du fromage, une 
carte, un écusson, une photo, 
une boîte contenant des petits 
mots d’accueil… 
Le père Yves nous a dit la joie 
de cet accueil chaleureux, 
de la rencontre de tant
de personnes nouvelles !

Françoise David

SITES
Eccesia Campus : http://ecclesiacampus.fr/ecclesia-campus-2015/
Étudiants de Grenoble : http://isereanybody.fr/etudiants.html

DES FAMILLES ACCUEILLANTES

De très nombreuses familles grenobloises 
s’étaient proposées pour accueillir un étu-
diant. Voici quelques échos recueillis :
Magali : « J’ai récupéré au Summum 
quatre garçons de La Rochelle, polis, sou-
riants participant à la vie de la maison. Le 
temps d’échange autour d’un jus de fruit 
fut rapide car ils tombaient de sommeil. 
Mon petit-fi ls Matéo de 9 ans les suivait 
partout d’un œil admiratif, en les bombar-
dant de questions »
Véronique et Thierry : « Enrichis-
sant et réconfortant, mais combien trop 
rapide ! Originaires de Strasbourg, les 
cinq étudiants en architecture, langue et 
commerce ont apprécié la tisane et la Char-
treuse avant une douche et un bon lit. Les 
échanges furent brefs mais intenses. Une 
jeune franco-polonaise nous a révélé qu’on 
parlait allemand au sud de son pays, et un 
brésilien nous a confirmé qu’on mesure 
chez lui une paroisse à la centaine de km2 
et non au nombre d’habitants. Le petit-
déjeuner fut animé autour de la question 
« croyant mais pas pratiquant. »
Quant à Françoise, elle a pris la « chair de 
poule » en voyant ces centaines de jeunes 
souriants sortir du Summum. Elle fut bai-
gnée de bonheur en hébergeant quelques-
uns d’entre eux.
« Pour ma part ce fut l’occasion de retrou-
ver un jeune prêtre de Nice que j’ai connu 
adolescent à l’aumônerie scolaire. Quel 
moment de bonheur en découvrant son 
parcours ».

P. Jacques Reydel

Émilie Malosse signe ce texte met-
tant en lumière les « douces vio-

lences » du quotidien. « Je me suis 
intéressée aux petites maltraitances, 
pratiquées dans l’indifférence totale 
et, surtout, par tout le monde, celles 
que l’on fait subir aux autres (par 
fatigue, lassitude, agacement, etc.) 
et qui, accumulées, peuvent deve-
nir une véritable maltraitance. C’est 
une pièce écrite pour lutter contre les 
habitudes et pour montrer qu’il suffi t 
parfois de pas grand-chose pour que 
les événements changent. » L’histoire 
retrace les souvenirs d’un auteur, qui, 
pour la première fois de sa carrière,vit 
l’angoisse de la page blanche. Il plonge 
alors dans son enfance pour com-
prendre les raisons de ce blocage et 
se retrouve face à une version adoles-
cente de lui-même. La mise en scène 
de Karim Troussi s’appuie sur une 
musique inspirée du gospel et des 
chants d’esclaves. Des marionnettes 
accompagnent les acteurs sur scène. 

La pièce a été créée en collaboration 
avec le centre culturel El Hajeb et en 
coproduction avec l’institut français 
du Maroc. Intergénérationnel, nul 
doute que ce spectacle provoquera des 
discussions passionnées en famille.

Hélène Jusselin

RENCONTRE ŒCUMÉNIQUE DES ENFANTS ET LEURS FAMILLES LE 17 JANVIER AU CENTRE SAINT-MARC

Comme chaque année, une 
rencontre œcuménique est 
proposée aux enfants et à leurs 
familles, lors de la semaine 
de prière pour l’unité des 
chrétiens. Cette année, quatre-
vingts enfants et une trentaine 
d’adultes se sont retrouvés autour 
du texte de la rencontre de Jésus 
et la Samaritaine : « Donne-moi 
à boire » (Jean 4,7) : écoute 

de la Parole de Dieu illustrée par 
des ombres chinoises, puis des 
ateliers : jeux de rôle, jeux avec 
l’eau et vidéo : l’eau c’est précieux 
et il ne faut pas la gaspiller, nos 
soifs – traditions de nos Églises 
pour adorer Dieu – création d’un 
chant. Une prière ensemble autour 
du puits et un goûter ont bien 
terminé cette journée.

Catherine, Élisabeth, Odile

CONTACT
Mazroube ! Spectacle de théâtre et de marionnettes, 
à voir en famille dès 7 ans – Cie du Jour : 04 76 01 98 16
www.compagniedujour.net

Mais que peuvent être ces « douces violences » 

dont parle l’auteure ?
• critiques gratuites et jugements de valeur,
• paroles blessantes ou insultantes,
• ordres et obligations imposés de manière impolie et arbitraire,
• gestes envahissants et envahissement de l’espace intime,
•  exclusion (traiter différemment la personne, l’exclure des conversations, 

ignorer sa présence en parlant d’elle…)
• non-respect du sommeil ou du rythme,
• sobriquets, moqueries, ton condescendant,
• absence d’écoute…
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Conseils et services 
informatiques

Matériels
Internet, Réseaux

Bases de données
Développements

Formations
Logiciels libres

2, rue Mal Dode
38000 GRENOBLE 

✆ 06 30 79 25 75

M e R C i

A n n o n c e u r s

n o s
à

ARTISAN
BOULANGER

PATISSIER
Réduits salés et sucrés ✽

Petits fours salés et sucrés ✽
Pains surprises ✽

Toutes réalisations sur commande
3, pl. Notre-Dame GRENOBLE Tél. 04 76 54 57 93

Electricité générale - Courant fort & faible

Christian PESENTI 06 21 23 14 91
Imm. le Canton Bat. H - Allée 17 - 38800 Le Pont de Claix

Tél. 04 76 68 17 70 
Fax 04 76 68 40 75 - cpei.ch@wanadoo.fr

Biscuits de Chalais Fabrication monastique
Vente : magasin du monastère
Liste des points de vente sur demande

38343 VOREPPE Cedex Tél. 04 76 50 88 59
Fax 04 76 50 22 23 - www.chalais.fr

INFORMATIONS 
sur les dons, legs 

et donations :
 04 76 87 23 13

www.secours-catholique.org 
rubrique Isère

SOUTENEZ 
le Secours Catholique

Envoyez VOS DONS à
 Secours Catholique

10, rue Sgt Bobillot 38000 GRENOBLEg

kOAgyGet vous ?tv 04 79 26 28 21n
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Dossier...

Au bout de la vie
Une de mes amies, très malade, était sortie d’un coma profond, lorsque je suis allée lui rendre visite 

à l’hôpital. Une question me brûlait les lèvres et je fi nissais par lui poser. « Alors tu as vu cette lumière 

dont certains parlent ? » Et là, elle me répond : « Oui, je l’ai vue… En fait j’ai vu une route qui 

se divisait en deux branches, j’étais à l’embranchement, il me fallait choisir… une voie était sombre, 

sans ombre, avec au fond une lumière chaude et forte, c’était comme dans un tunnel ; l’autre voie 

était comme éclairée du fond mais il y avait des silhouettes qui se découpaient… J’ai attendu 

et me suis décidée à aller vers les silhouettes. C’est alors que je me suis réveillée, mes enfants 

étaient là autour de mon lit ! Aujourd’hui, je suis calme, sereine, apaisée et rassurée : je sais où je vais 

et je n’ai plus peur. » Elle est morte six mois plus tard, en paix.
Pascale S.

Où est l’espoir ? 
Les attentats du mois de janvier ont donné lieu à de multiples sentiments : colère, 
révolte, liberté d’expression à tout prix, peur, compassion… au-delà de l’émotion 
des premiers jours, osons quelques réfl exions, entre doutes et certitudes, traçons 
le chemin vers la vérité, face à l’épreuve, risquons l’espérance et reconnaissons la 
richesse de ce qui se vit déjà : c’est l’invitation de ce dossier.

Après les attentats
Au soir de la marche républicaine du 11 janvier, les trois religions monothéistes se sont retrouvées dans 
la cour de la Maison diocésaine de Grenoble. Ils ont été accueillis par Mgr Guy de Kerimel. Voici quelques 
extraits de l’intervention de Mustapha Merchich au nom de la communauté musulmane et de Joseph 
Maftoul au nom de la communauté juive libérale.

Notre culture française a développé 
jusqu’à l’extrême, l’humour et la déri-

sion. L’image ou le dessin a une force puis-
sante pour marquer les esprits, provoquer 
la réfl exion, interroger nos convictions et 
contester nos valeurs. En ce sens la publi-
cité est l’art d’éveiller nos désirs et de nous 
convaincre de les satisfaire.
À l’époque où peu de gens savaient lire, le 
christianisme a communiqué son message 
par les sculptures, peintures et vitraux en 
utilisant les couleurs, la lumière et les sym-
boles pour évoquer divers sentiments. Les 
commentateurs venaient les expliquer. L’Is-
lam a minimisé toutes représentations : 
le prophète est voilé et Dieu n’est jamais 
représenté. On peut alors comprendre le 
choc produit par certaines caricatures. 
Elles remettent en question ce qui est sacré 
pour le croyant, au point d’être inaccep-
table. Elles blessent leur conscience. S’il 
est bon, voire salutaire d’avoir de l’hu-

mour, de savoir rire des travers d’autrui 
comme des siens, de contester des compor-
tements injustes, est-il acceptable de bles-
ser les personnes dans leur conviction de foi 
si l’on prétend au respect des croyances ? 
Comment ne pas tomber dans la dérision. 
La liberté d’exprimer ses idées oblige à 
savoir se limiter par respect de celui à qui 
l’on s’adresse. L’objectif de toute expres-
sion est d’être entendue au moins et com-
prise si possible, ouvrant sur un échange 
et donnant droit de réponse. La dérision 
déclenche l’instinct de défense et bloque 
tout dialogue. Certes la caricature peut être 
un jeu en soi. Mais elle ne fera jamais l’éco-
nomie de s’adresser à autrui dans un monde 
super médiatisé.
L’apanage de l’humain est la communi-
cation, alors autant mettre tous les atouts 
pour qu’elle réussisse, permette de progres-
ser et d’élever chacun.

P. Jacques Reydel

Mustapha Merchich, 
imam du Centre culturel 
musulman, extraits...
Combien j’aurais souhaité vous 
parler et vous voir en d’autres cir-
constances ! Mais, je pense qu’il en est 
peut-être ainsi pour nous permette de 
reconstruire ce que nous n’avons pas 
su construire dès le départ, pour que 
nous nous posions des questions sur 
ce qui fait que notre jeunesse dérive, 
que notre jeunesse est conduite à la 
haine, au rejet et à la déshumanisa-
tion de l’homme.
J’aurais pu montrer comment le rejet 
de ces actes est fondé par les textes 
de l’islam, dans ces fondements, 
même. J’aurais pu vous dire cela, 
mais qu’importe ! Ce qui importe c’est 
que des innocents ont été tués et que, 
quoi que nous fassions, ils ne revien-
dront pas. Par contre, nous avons le 
devoir que d’autres ne partent pas.
Et c’est par nous que cela peut passer 
si nous sommes capables de nous ren-
contrer ; si nous sommes capables par 
notre spiritualité de rappeler la valeur 
de l’être humain qui semble avoir été 
oubliée par certains, dévaluée par cer-
tains ; si nous sommes capables de 
revenir à cette profondeur, si nous 
sommes capables d’aller vers l’autre 
sans méfi ance, sans a priori, comme 
nous sommes capables de le faire 
depuis quelques années sur Grenoble 
entre chrétiens, juifs et musulmans. 
Alors je pense que notre message ira 
au-delà de nos cercles, qu’il touchera 
cette jeunesse déshéritée, oubliée et 
qui se nourrit de haine pour conti-
nuer à exister.
Bien évidemment, ce travail long et 
harassant n’est pas gratifi ant, mais 

I l n’y a pas de vérité immédiate et trans-
cendante. Si elle était possible, on ne 

la rechercherait pas. Alors, peut-on avoir 
la certitude de connaître la vérité en tant 
que croyant et par conséquent, pouvons-
nous l’imposer de gré ou de force à autrui ? 
Non, bien sûr… De fait, l’idée d’une vérité 
certaine n’est qu’illusion. Seule a un sens 
la vérité relative, fruit d’une expérience 
objective. En science, il n’y a pas de vérité 
absolue. Toute découverte est systémati-
quement remise à l’étude avant d’aller plus 
loin dans la recherche de la connaissance. 
Descartes cherchait la vérité par l’em-
ploi méthodique du doute. Ce doute est le 
moteur de l’approche de vérités aussi bien 
objectives que subjectives.
La vie du croyant chrétien est une recherche 
progressive de Dieu, de Jésus-Christ. C’est 
Lui qui affirme : « Je suis le chemin, la 

vérité et la vie. » On n’en fi nit jamais de 
l’approcher et de le découvrir au cœur des 
évènements de nos existences. C’est une 
expérience personnelle qui ne peut être 
imposée mais seulement souhaitée et pro-
posée à autrui.
S’enfermer dans la certitude, c’est renon-
cer à progresser. Personne ne peut affi r-
mer connaître Dieu. Le prétendre, c’est 
le réduire à une vision parcellaire. Aimer 
une personne c’est toujours chercher à en 
savoir plus sur elle, à s’en approcher. Il en 
est de même de Dieu. On peut éprouver son 
existence, sa présence. On ne peut pas la 
certifi er absolument et encore moins l’im-
poser à autrui. Tendre vers la vérité, c’est 
un chemin de découverte qui passe par l’in-
terrogation, le doute pour aboutir à la joie. 
C’est une route d’espérance.

P. Jacques Reydel

Le droit de s’exprimer…
Les évènements dramatiques du mois de janvier ont déclenché un 
immense courant de révolte contre la violence aveugle, et de sympathie 
pour la défense du droit à la liberté d’expression.

D iaconie : ce mot signifi e « service ». Il a un 
sens fort dans l’Église qui se donne trois 

missions : l’annonce de la Parole, la louange de 
Dieu et le service des autres, en particulier des 
« plus pauvres ». Où en est-on aujourd’hui de 
cette initiative ? Pour cela, nous avons inter-
rogé Christine Graven, en charge du service 
« Diaconie » pour le diocèse.

Que signifi e, pour vous : « être au service des 
plus pauvres » ?
Pour le groupe Diaconie, cela va au-delà de 
l’aide matérielle. Il s’agit aussi de « vivre 
avec », dans l’écoute de ce que nous disent les 
personnes en grandes diffi cultés.

Comment cela se concrétise-t-il ?
Nous ne voulons pas ajouter des initiatives à 
ce qui existe déjà. Une de nos missions est de 
créer des liens entre des personnes de diverses 
associations, confessionnelles ou non, qui tra-
vaillent à la solidarité et il y en a beaucoup sur 
l’agglomération. Le but est d’enrichir la pra-
tique par une réfl exion qui peut s’appuyer sur 
la pensée sociale de l’Église. Nous avons aussi 
un rôle d’interpellation des pouvoirs publics 
sur certains problèmes diffi ciles, comme l’ac-
cès au logement. D’autre part, nous pouvons 
conseiller les paroisses qui souhaitent enga-
ger des actions de solidarité, comme ouvrir 
des lieux d’accueil. Il faudrait que les per-
sonnes fragiles se sentent chez elles, comme en 
famille, dans nos communautés. Nous sommes 
aussi très attentifs à ce que la vie spirituelle des 
personnes en précarité soit accompagnée, car 
il y a souvent une attente de leur part.

La fi nalité de cette démarche ?
Le pape François et notre évêque souhaitent 
que les « plus pauvres » aient toute leur place 
dans l’Église. La situation est difficile et la 
tâche est immense pour les mouvements de 
solidarité. Cependant, comme chrétiens, nous 
croyons en l’homme et en sa dignité, et cela 
nous donne la force de continuer et l’espérance 
que l’humanité peut progresser.

Didier Bert

Soutenir 
en créant 
du lien
« La fraternité est une richesse » 
aurait pu être un slogan pour 
le 11 janvier dernier, pourtant c’était 
déjà celui de « Diaconia 2013 ». 

Entre doute et certitude

en tant que croyants, la seule rétribution 
que nous attendons est celle de Dieu. Et 
pour se faire, nous devons nous appuyer 
sur le sentiment qui caractérise nos tra-
ditions religieuses : l’amour de Dieu et 
l’amour pour Dieu. 

Joseph Maftoul, 
communauté juive libérale (ex-
traits)
Toute la France est en deuil. La Commu-
nauté juive de notre pays est en deuil. 
Notre peine est double : en tant que 
citoyens français et en tant que juifs. 
Les attaques des meurtriers ont été diri-
gées contre l’État français, contre sa 
presse, contre sa police et elles ont été 
clairement antisémites comme cela a 
été affi rmé par le Président de la Répu-
blique (...) 
Les faits sont terrifi ants : pour la pre-
mière fois depuis la Seconde guerre mon-
diale, la grande synagogue de Paris a dû 
être fermée à Chabbat. Nos fi dèles ont 
peur d’aller à la synagogue. Nos enfants 
ont peur. Il faut se rendre compte que 

les islamistes radicaux ont déclaré la 
guerre à notre civilisation : aux médias, 
aux juifs, aux chrétiens mais aussi aux 
musulmans.
La marche aujourd’hui donne à tous les 
raisons d’être optimiste : la France est 
debout et ne permettra pas que cette 
haine se répande dans notre société. On 
doit éradiquer ce cancer de notre société. 
En tant que citoyen, je délivre ce mes-
sage clair : à la haine meurtrière, nous 
opposons notre amour pour la liberté, 
pour l’unité, la solidarité et la fraternité. 
(…)  J’appelle donc au dialogue entre 
les chrétiens, musulmans, juifs, boudd-
histes, athées.

Coexister : 
Mouvement interreligieux des jeunes créé en 
2009. Un groupe « existe » à Grenoble.
Site : www.coexister.fr

en tant que croyants, la seule rétribution 
que nous attendons est celle de Dieu. Et 
pour se faire, nous devons nous appuyer 
sur le sentiment qui caractérise nos tra-

les islamistes radicaux ont déclaré la
guerre à notre civilisation : aux médias
aux juifs, aux chrétiens mais aussi aux
musulmans.
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Dossier...

VSArt prononcer « vé-esse-
art », pour « volontariat et 

soutien par l’art ». De la composi-
tion fl orale à la création de bijoux 
en passant par la réalisation de 
cartes de vœux, de collages, de 
déco patch, de scrapbooking… 
tout est prétexte à la rencontre, 
et à l’amitié. Que ce soit dans les 
centres sociaux, Prémol, Balla-
dins, au Patio, aux Eaux Claires… 
dans les crèches, les maisons de 
retraite ou les EPHAD, les quatre-
vingt-treize bénévoles de l’associa-
tion se relaient par petits groupes 
de cinq à dix pour vivre des après-
midi où l’art et la culture devien-
nent source de joie, de motivation, 
de dignité retrouvée.
Meredith, la responsable de l’an-
tenne de Grenoble est intaris-
sable : « Quand nous arrivons, 
nous entendons souvent, « je ne 
suis plus bon à rien, je ne sais plus 
rien faire, j’ai tout oublié » et voici 
qu’au détour d’un petit concert, 
une chanson de l’enfance revient 
à la mémoire, certains qui ne par-
lent plus retrouvent soudain les 
mots qui disent leur émotion » 
C’est le plus beau cadeau offert 
aux bénévoles qui ont préparé 
l’activité ! Je me souviens d’une 
activité « fl eurs » avec un groupe 
de personnes âgées. Les enfants 
de la crèche voisine sont venus 
après leur sieste, compléter les 
bouquets déjà bien avancés, quel 

bonheur dans les yeux de tous ! »
Et les bénévoles ? De 18 à 80 ans, 
nombre d’entre eux sont des 
étrangers qui trouvent ici, des ren-
contres, des amis, une insertion… 
l’occasion aussi de mieux parler 
le français et de partager l’amour 
de leur pays d’origine. Des confé-
rences-projections de VSArt pré-
sentent les richesses d’un pays 
puis la participation à un ate-
lier met en valeur une facette de 
ce pays. Avec l’Australie on fait 
de la peinture aborigène, avec le 
Nigéria de la musique et des cos-
tumes, avec l’Inde on respire les 
épices, avec le Mexique on goûte 
des spécialités, avec la Chine on 
s’essaie à la calligraphie…
Une trentaine d’établissements 
accueillent VSArt Grenoble. 
Chaque activité proposée est pré-
texte à la visite, à la rencontre. 
« Chacun d’entre nous est habité 
de la conviction que l’art et la 
culture sont indispensables à 
toute personne humaine. Celles 
qui sont en situation de fragilité 
morale, physique ou matérielle, 
celles qui souffrent d’isolement, 
de maladie ou d’incarcération 
en manquent cruellement. L’art, 
la culture, l’acte de création et 
le partage d’une nouvelle amitié 
permettent une dignité retrou-
vée » conclue Meredith.

Françoise David

Comment assumer avec mon épouse ce 
bouleversement radical de nos vies ? À 

l’épreuve de la paralysie, s’ajoutait celle de ne 
plus pouvoir donner la vie. La mort se glis-
sait doublement dans nos vies. Or, deux mois 
plus tard, ma femme découvrait qu’elle était 
enceinte et une belle petite fi lle nous combla 
de joie. Cette joie alimenta une espérance nous 
permettant de rebondir : la confi ance en la vie, 
en une vie plus forte que toutes les forces de 
mort qui nous amena à adopter deux autres 
petites fi lles (...). Au fi l du temps, il nous fallut 
pourtant supporter les conséquences souvent 
imprévisibles du handicap : la contrainte d’ac-
cepter plusieurs hospitalisations de longue 
durée vécues douloureusement comme de bru-
taux rappels de ma fragilité irrémédiable (…) 
Je suis croyant. Ma foi est un doute souvent 
combattu, parfois surmonté. Elle est surtout 
une espérance qui ne manque pas de vaciller 
au gré des tempêtes ! Je m’y accroche tant bien 
que mal. Pour moi, si Dieu existe, il peut, si 
j’espère en lui, donner sens à ma vie malgré 
les désordres que l’épreuve m’impose. Pour 
cela, je dois faire table rase de certaines images 
de Dieu. Sa puissance ne peut être qu’amour 
et compassion. Mais alors, comment vivre au 
cœur de la tourmente l’Espérance que je peux 
avoir en lui ? (…)
Confronté à l’impuissance des soignants, j’ai 
vécu l’épreuve plus grande encore du doulou-
reux « silence de Dieu ». Où est Dieu quand je 
suis au bout du rouleau ? Comment traverser 
l’épreuve qui s’impose à moi ? Comment vivre 

A voir ou à revoir
« L’Apôtre » est un fi lm dramatique français sorti en 2014, écrit, réalisé et produit par 
Cheyenne Carron.
Il rend hommage au prêtre catholique du village où habitait Cheyenne Carron à ses 
19 ans. Celui-ci a perdu sa sœur, étranglée par le fi ls de ses voisins, des musulmans d’ori-
gine marocaine. Malgré cela, le prêtre a souhaité rester vivre auprès d’eux, car « sa pré-
sence les aidait à vivre ». Cette histoire a inspiré le début du fi lm, dans lequel l’acte de 
charité du prêtre est à la base du processus de conversion au christianisme du héros, 
Akim. Le fi lm met en évidence d’une part la déstabilisation de la famille d’Akim suite à 
sa conversion, d’autre part, les liens familiaux très forts de cette famille. Frères et sœur, 
père et mère, chacun chemine doucement vers une compréhension mutuelle. Tout cela 
est fi lmé tout en nuances et justesse.

Face à l’épreuve,
risquer l’Espérance…
Victime, il y a 40 ans, d’un grave accident qui l’a rendu 
défi nitivement paraplégique, Jean Garcette nous fait partager 
quelques réfl exions sur cette épreuve. (Extraits d’un témoignage 
au CTM le 2 mars 2015)

Ce vitrail d’une chapelle des gorges du Verdon 
est le symbole de ce que peut être l’espérance 
dans l’épreuve. L’épreuve est comme le feu d’un 
buisson ardent qu’on ne traverse jamais sans s’y 
consumer. Mais au cœur de ce feu, brille la croix 
lumineuse du Ressuscité : le passage est étroit, 
qui laisse fi ltrer la lumière de l’astre du matin et 
cette croix de lumière est comme une promesse 
qui, seule, peut donner sens à la vie, au-delà et 
au travers des épreuves qui jalonnent la vie.

la nuit de la souffrance qui 
menace de m’écraser ?
Le Christ souffrant sur la 
croix ne nous livre aucun 
discours sur la souffrance, 
mais il ouvre un chemin para-
doxal de vie là où se noue un 
drame qui semble être une 
impasse sans échappatoire. 
La seule parole qu’il prononce 
et qu’il m’est donné d’en-
tendre, à l’heure de la nuit de 
la foi, c’est sa souffrance en 
solitude : « Mon Dieu, mon 
Dieu pourquoi m’as-tu aban-
donné ? » (Psaume 22) L’ex-
pression d’un désespoir sans 
issue ? Pour moi c’est parado-
xalement le premier pas sur 
le chemin d’une résurrection 
possible.
Car, derrière ce cri désespéré 
du Fils vers son Père, der-
rière le silence apparent du 
Père, j’entends une confi ance 
qui demeure envers et contre 
tout : « Père entre tes mains 
je remets mon esprit ». Par 
ces derniers mots, le Christ 
nous fait entrevoir que le 
Père, malgré son silence 
apparent, est un Père qui 
demeure, dans l’amour, avec 
lui, jusqu’au bout. En Jésus 

le Père fait signe à l’homme souffrant que je 
suis. La seule réponse de Dieu à la souffrance 
est d’être lui-même, en son Fils, accroché au 
bois de la croix, au bois de toutes les croix des 
hommes de tous les temps.

Jean Garcette

VSArt : association nationale loi 1901. 
VSArt Grenoble : 06 74 50 67 40
En 2014 : 93 bénévoles actifs, 28 établissements 
ont accueilli VSArt, 84 animations culturelles 
ont eu lieu (dont 45 manuelles, 16 conférences, 
23 musique), 1 276 personnes en ont bénéfi cié. 
vsartgrenoble@gmail.com, www.vsart.org

VSArt ou le pouvoir 
de la beauté

DIALOGUE INÉDIT 
ENTRE LA VIOLENCE ET LA PAIX
La violence : Pauvre paix, tu es bien à plaindre par les 
temps qui courent. Plus personne ne te prend vraiment 
au sérieux. Mon champ d’action ne cesse de gagner sur 
le tien. Chaque jour, je peux présenter des bulletins
de victoire. Regarde un peu : avec Daesh, à Charlie 
Hebdo, à l’Hyper Cacher, à Copenhague… et j’en passe.
La paix : Je te connais bien. Je sais que tu joues
la comédie à la perfection. D’ailleurs tu te présentes 
souvent en empruntant la voix de Dieu.
La violence : Évidemment, sinon ça ne prendrait 
pas. Je ne suis pas bête, moi ! Tu es d’accord pour 
dire que ma réussite est éclatante aujourd’hui. Je fais 
faire n’importe quoi, pourvu que ça fasse peur. Et ces 
pauvres imbéciles tombent dans le panneau la plupart 
du temps. Que les hommes sont faibles…
La paix : Je t’accorde ton habileté. Tu sais très bien 
jouer avec les zones les plus sombres du cœur humain. 
Tu fais le prophète. Mais tu as un profond mépris 
de l’homme. Tu te complais dans la pénombre
d’où tu empoisonnes l’esprit et le cœur. Tu organises 
un cycle infernal de destruction, tu fausses tout. 
Mais tu n’auras pas le dernier mot.
La violence : Tu cherches à te rassurer, tu espères des 
lendemains meilleurs, tu perds ton temps. Car j’ai des 
techniques supérieures aux tiennes : je suis un virus 
mutant. Je suis partout, je me faufi le, je me glisse,
je passe inaperçu. Mais je travaille surtout en ces 
temps-ci à inoculer dans l’esprit la peur, la haine, 
le mal de vivre, le ressentiment. Alors, sur ce terrain,
ils tombent comme des mouches. Beau travail !
La paix : Beau travail, en effet, « au nom de Dieu » 
comme tu dis ! Mais tu es le père du mensonge. 
Tu es un homicide. Tu sèmes la haine.
La violence : J’habite la communauté des hommes 
depuis l’origine. Je profi te de leur faiblesse. Je rode 
toujours entre eux et je ressurgis sans cesse sous des 
formes inimaginables. Je suis partout. Sans morale 
commune et sans vraie civilité, ils ne parviennent pas 
à me contenir.
La paix : C’est là, sur ton terrain, que je veux réussir, 
et j’y parviendrai. Que chaque homme joue avec son 
intelligence, qu’il soigne son environnement familial 
et social. Il sera rassuré sur ses peurs qui sont toujours 
les mêmes : peur de l’agression, de la dévalorisation, 
du rejet. Car celui qui fait la paix vient à la lumière. 
Tandis que toi, tu n’es que le Prince des ténèbres. 
Tu leur parles de vie et tu les jettes dans les bras 
de la mort.
La violence : C’est exact, tu vois très bien les choses. 
Mais toi, que fais-tu ? Ça ne se voit pas tellement, dis ?
La paix : Je connais des gens simples : ils ne disent 
pas seulement, ils respectent les autres.
Je connais des hommes au cœur droit : leurs gestes 
sont de tendresse et de pardon. J’en connais d’autres 
qui pleurent ou qui prient : ils savent être sensibles
à toute souffrance. Je sais encore des hommes qui 
sortent de la nuit : ils le font sans bruit, mais ils portent 
des fruits de justice. Je sais des jeunes qui font 
confi ance à l’amour : ils se laissent habiter par l’Esprit 
de vérité et de paix.

P. Philippe Mouy
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Dès les origines de l’hu-
manité, la lumière a 

été symboliquement liée au 
monde d’en haut, générateur 
de vie alors qu’ici-bas, pas de 
jour sans nuit, donc pas de 
bonheur sans peine, pas de 
bien sans mal !
Les Évangiles disent-ils 
autre chose que les grandes 
sagesses qui invitent souvent 
à quitter ce sombre monde 
de la matière pour la lumière 
spirituelle ?
Selon Saint Jean, Jésus disait 
« Je suis la lumière du monde, 
celui qui me suit ne marche 
pas dans les ténèbres. » 
Alors, plus de nuit, plus de 
mal pour les chrétiens ? Dif-
fi cile à croire d’expérience ! 
En réalité, l’Évangile nous 
livre un mystère, c’est-à-dire 
une chose trop grande pour 
nos raisonnements humains, 
mais seulement perceptible 
au fond de l’âme. À cause 
de lui, des hommes et des 
femmes ont accepté de ris-
quer leur vie sur cette parole : 
Jésus a été « livré » à la mort 
mais il a dit avoir « donné » 
sa vie. De ce consentement 
par amour jaillit une vie qui 
ne peut plus mourir. Ce n’est 
plus : «La lumière a vaincu 
les ténèbres » mais la plon-
gée confiante dans la mort 
avec lui qui ouvre à la vie 
défi nitive.
Tant que nous resterons 
sur cette terre nous serons 

Baptêmes 
d’adultes
Le 22 février,  en l ’église 

Saint-Jean de Grenoble, les 
soixante-seize catéchumènes de 
notre diocèse ont répondu « me 
voici » lorsque l’évêque les a 
appelés par leur nom. Ils étaient 
accompagnés de leurs parrains et 
marraines, mais c’est aussi tous 
les catholiques du diocèse qui se 
sont engagés avec eux dans cette 
ultime étape vers le baptême, en 
ce début du carême.
Six d’entre eux appartiennent 
à la paroisse Notre Dame de 
l’Espérance, douze à la paroisse 
Jean XXIII et trois à la paroisse 
de la Sainte Trinité. Ils recevront 
le baptême le jour de Pâques.

Au cœur de l’annonce de Pâques, se 
tient un malentendu, ou plutôt un 

défaut de vision, chez Marie Madeleine, 
la messagère de l’incroyable nouvelle de 
la Résurrection. Car elle croit adresser 
au gardien du jardin où est le tombeau 
vide son désir de « reprendre le corps de 
Jésus ». Son erreur est même double : ce 
n’était pas le jardinier, mais le Ressus-
cité lui-même qu’elle n’était pas prête à 
reconnaître et il n’était pas question de 
reprendre son corps, ni seulement de le 
retenir, car il est désormais le Vivant, dans 
son entière liberté spatio-temporelle.
Alors, il faut corriger ses erreurs de juge-
ment. Marie-Madeleine doit se tourner 
vers lui, parce que Jésus prononce son 
nom d’une voix qu’elle reconnaît entre 
toutes ; et elle doit le lâcher, elle seule 

qui a eu la grâce de le tenir, parce que 
son retour au Père ne doit pas attendre. 
C’est à cette double purifi cation du regard 
et du désir, que cette femme, dévouée et 
aimante devient prête pour sa mission, 
la plus belle de toutes qui est celle des 
apôtres : annoncer à ses disciples et au 
monde qu’Il a vaincu la mort.
Comment ne pas éprouver de l’émotion 
et du respect devant cette femme, dont 
les projets successifs d’embaumer un 
corps, puis de s’emparer de son seigneur, 
sont devenus des objets de renoncement 
acceptés, afi n qu’elle découvre une plus 
haute aventure : celle d’être porteuse de 
la plus sidérante des bonnes nouvelles ! 
D’elle aussi, nous pouvons dire : « Bénie 
soit celle qui vient au nom du Seigneur. »

P. Michel Ferradou

Un certain nombre d’évènements dans 
l’histoire de la science de la lumière 

vont être commémorés : en 1815, Fresnel 
publie son premier ouvrage introduisant 
la théorie de la lumière comme une onde, 
en 1865, Maxwell décrit la nature élec-
tromagnétique de la lumière et en 1915, 
Einstein montre comment la lumière est 
au centre de la structure même de l’es-
pace et du temps.
Des conférences, tables-rondes, colloques 
techniques et scientifi ques, manifesta-
tions artistiques… dans le monde et en 
France sont prévues pour illustrer les 
thèmes de la lumière. Le grand public est 
invité à comprendre ce qu’est la lumière, 
comment nous sommes aujourd’hui 

capables de la créer, de la transporter 
et de l’utiliser et comment les milieux 
artistiques l’utilisent (peintres, photo-
graphes, cinéastes, responsables de la 
mise en valeur et de la restauration du 
patrimoine…).
Dans notre région, des manifestations 
artistiques d’origine religieuse mettent 
déjà en valeur la lumière. À Lyon, le 
8 décembre, c’est la Fête des Lumières, 
un concours d’illuminations des façades 
par les plus grands concepteurs de 
spectacles de lumières. À Grenoble, la 
nuit du 13 décembre, jour de la Sainte 
Lucie, les balcons des immeubles de la 
place Jean Moulin, sont illuminés par 
des lumignons. Pourquoi ce jour-là ? Le 

13 décembre, le Soleil se couche à 16 h 54. 
Dès le lendemain, le jour dure une minute 
de plus. On tient le bon bout !

Claude Béguin

2015, Année mondiale de la lumière
La conférence générale de l’Unesco (Organisation des Nations-Unies pour l’éducation, la science 
et la culture) a proclamé en novembre dernier : 2015, Année internationale de la lumière.

lucia=lumière
Sainte Lucie fut martyrisée 
à Syracuse en 304. Elle est représen-
tée avec une couronne de bougies 
allumées sur la tête pour éclairer son 
chemin et apporter de la nourriture 
aux chrétiens qui se cachent dans 
les grottes pour prier.

CONTACT
www.lumiere2015.fr

« Et moi, j’irai le reprendre » Jean 20, 11-18

La parole de Dieu est vivante et effi cace, plus tranchante
qu’une épée à deux tranchants, Heb 4:12 fresque éthiopienne.

La lumière
dans l’Évangile
Si de minuscules créatures peuvent vivre dans le noir des 
cavernes, l’homme lui, est lié à l’alternance ténèbres/lumière 
selon premiers mots de la Bible : « Il y eut un soir,
il y eut un matin… »

dépendants, comme tout le monde, du jour 
et de la nuit, des joies et des deuils. Mais au 
fond de nous tremble une petite fl amme trans-
mise par l’Évangile, les sacrements de l’Église, 
et le témoignage de la vie de nos maîtres et 
de nos frères : si nous acceptons de passer la 
mort avec le Christ, notre vie en sera pour tou-
jours éclairée !

Elyane Saussus

Vous trouverezVous trouverez 
accueil & 

disponibilité
chez nos annonceurs.chez nos annonceurs.

Merci de leur réserver Merci de leur réserver 
vosvos achats.

04 79 26 28 21

Cet 
emplacement
pourrait être

le vôtre !
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Ville ouverte  

Reporters d’espoirs
Il s’agit d’une association créée en 2003 et qui 
se donne pour mission de promouvoir, dans 
les médias, des informations et des contenus 
« porteurs de solutions » dans les domaines 
économiques, sociaux et environnementaux. 
Reporters d’Espoirs propose des idées 
de sujets aux journalistes. « Notre mission n’est 
pas d’écrire à la place du journaliste, mais 
de dénicher des initiatives et de les porter 
à sa connaissance. Nous sommes des 
intermédiaires, des facilitateurs de mise 
en lumière », déclare Gilles Vanderpooten, 
le directeur.
Le 13 octobre dernier, a été décerné 
le 5e Prix Reporters d’espoirs : il s’agit de mettre
à l’honneur des journalistes pour des sujets 
qui « mettent la plume dans la plaie » tout 
en mettant en lumière des réponses concrètes 
et innovantes à des enjeux de société : témoigner 
que les journalistes et les médias, en repérant 
et en diffusant la connaissance d’initiatives 
porteuses de solutions face aux problèmes 
de société, favorisent leur essaimage et donnent 
envie d’agir au plus grand nombre. Parmi les 
cinq prix remis selon le type de médias (TV, 
Radio, Presse Écrite, Web, Innovation et Jeunes), 
retenons ceux décernés à LCI pour l’émission 
« Tous acteurs du changement » (Prix TV) et pour 
« Kindia 2015 » (gros plan sur le programme 
d’actions et de développement dans le village 
de Kindia, en Guinée-Conakry, aux côtés 
de l’Unicef et d’autres ONG, accompagnement
de projets de développement concernant 
l’éducation, la santé, l’assainissement urbain,
la collecte des déchets, l’accès à l’eau potable…) 
diffusée sur Canal+ (Prix Innovation).

Claude Béguin
Contact : www.reportersdespoirs.org

Avant la deuxième session du synode sur la famille, le pape François vient de solliciter à nouveau tous les 
catholiques à s’exprimer sur la manière dont l’Église prend en compte et traite la vie des couples croyants 
et des familles.

La famille en question et en fête

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS
Marie-Jo Verlucco : 04 38 38 00 27
famille@diocese-grenoble-vienne.fr
www.familles.info

Un livret « Vivre l’amour de Dieu 
en famille » donne des idées toutes 
simples pour susciter les talents de 
ceux que vous aimez et nourrir leur foi.

Textes du synode : 
www.diocese-grenoble-vienne.fr/
service_famille_synode.html
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Deux années de réfl exion pour ajus-
ter les règles et pratiques de l’Église 

en ce domaine : un beau délai pour redé-
couvrir ce que Dieu veut nous faire vivre 
dans la vie de famille dans l’esprit de 
l’Évangile, car « ce n’est pas un travail 
vite fait que d’aimer » (Marie Noël). Une 
bonne occasion tout d’abord pour souli-
gner et encourager les côtés positifs de 

l’évolution actuelle (nouvelle implication 
des pères, prise en charge accrue par les 
structures sociales et associatives, cellule 
plus que jamais perçue comme lieu d’ac-
cueil et d’épanouissement…). Une occa-
sion aussi pour se saisir des fragilités 
de la famille ballotée dans un contexte 
socio-culturel peu confortable. Comment 
l’Église accueille-t-elle les familles bles-

sées et quel soutien leur apporte-t-elle ? 
Une occasion encore pour comprendre le 
décalage entre l’enseignement de l’Église 
et les choix des couples (à propos notam-
ment de la contraception, de la situation 
et des attentes des divorcés-remariés, des 
orientations sexuelles…). Certains s’of-
fusquent de voir que des tensions et des 
oppositions dans l’Église apparaissent au 
grand jour à ce propos. Voyons-y plutôt 
une Église en chemin n’esquivant pas les 
défi s qui lui sont soumis.
Gageons que surgira de ce Synode l’image 
d’une Église qui se reconnaît davantage 
dans la mission d’accompagnement plutôt 
que dans celle de réguler les conduites.

C’est dans ce même cadre que le diocèse propose un dimanche 
inattendu Festifamilles, le 31 mai au lycée « Les portes de Char-
treuse » à Voreppe. Un jour pour faire une pause, partager la joie 
de la fête, ensemble, entre générations et quelle que soit sa situa-
tion familiale, valoriser ce qui est bon dans les relations familiales 
et célébrer l’amour de Dieu source de toute vie en croissance. La 
fête sera d’autant plus belle que chacun partagera une passion, 
un art, un sketch…
Malgré toutes ses fragilités, la famille garde la cote, car elle reste le 
lieu privilégié où l’être humain peut faire l’expérience de sa voca-
tion fondamentale, qui est d’aimer et d’être aimé.

P. Philippe Mouy

•••

•••

COLLÈGE PRIVÉ DE LA SALLE «A L’AIGLE»

1er cycle - Mixte

1, rue du Colonel Lanoyerie 38000 GRENOBLE 
Tél. 04 76 46 16 01 - Fax 04 76 87 62 51

Initiation à l’Anglais en Maternelle et Primaire
Collège :  LV1 : Anglais

LV2 : Espagnol, Allemand, Italien
BILANGUE ANGLAIS/ESPAGNOL DÈS LA 6e

SECTION EUROPE ANGLAIS : 5e - 4e - 3e

13 bis, rue Bayard GRENOBLE 04 76 44 25 69
Ouvert de 7h45 à 18h15

Bac L, ES, S-SVT, S-SI
Bac STI2D (ITEC, SIN, EE)
BTS Systèmes numériques, Assistant technique d’ingénieur
Section européenne Anglais - Section Anglophone 
Anglais, Allemand, Espagnol, Italien, Chinois, Latin, Histoire des arts

5 bis, rue J. Fourier 38028 Grenoble Cedex 1 Tél. 04 76 54 57 81 www.lycee-pierretermier.org

Ecole et Collège Privés Don Bosco   www.don-bosco-gieres.com
19, rue de la Plaine 38610 Gières  Tél. 04 76 89 42 59   

De la maternelle à la 3e – LV1 Anglais – LV2 Espagnol, Italien 
Section Bilangue Anglais/Allemand de la 6e à la 3e - Section Européenne anglais 4e et 3e

Classes de 6e à dominantes – Classes de 4e à projet - Catéchèse – Etudes dirigées 
Demi-pension, Garderie et Etude jusqu’à 18h

Savoie Technolac
Allée du Lac de Garde

BP 308 
73377 Le Bourget du Lac Cedex

04 79 26 28 21 - Fax 04 79 26 43 43

Bayard 
Service 
Rég i e

Ensemble, permettre à chacun
de construire son chemin

INITIATION À L’ANGLAIS EN PRIMAIRE
COLLÈGE - LYCÉE : SÉRIE L, ES, S

TRAM : 
MAISON DE LA CULTURE - CANTINE
GARDERIE OU ÉTUDE JUSQU’À 18h

43, av. Marcelin Berthelot GRENOBLE 04 76 86 68 10www.externatnotredame.fr

I

M li B h l

PORTES OUVERTES
Vendredi 13 mars

17h-19h30
Samedi 14 mars

9h-12h

Notre Dame de SION
UN COLLÈGE À TAILLE HUMAINE, facilement accessible

Section Europe 4e et 3e Discipline Non Linguistique MATHEMATIQUES
Langue vivante 1 : Anglais ; 2 : Allemand, Espagnol 

Section sportive rugby tous niveaux de classes - Partenariat FCG
Activités culturelles et éducatives

Catéchèse 6e et 5e - Aumônerie 4e et 3e - 1/2 PENSION
6, av. Beaumarchais GRENOBLE - 04 76 96 69 72 - www.ndsion.orgw
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ECOLE : Classes maternelles et élémentaires 
sous contrat d’association

COLLÈGE ET LYCÉE PROFESSIONNEL 
sous contrat d’association :
• Classes SEGPA
• Classes de PAI (Pédagogie Adaptée 

et Individualisée) - 5e et 4e

• Classes de 3e PréPro et DIMA 
(Dispositif d’Initiation aux Métiers par l’Alternance)

•  BAC PRO tertiaires avec Section Europe 
anglais (gestion administration, commerce, 
vente, accueil - Relation clients et usagers)

• CAP Employé de vente spécialisé
• CAP Outillage en moule métallique

15, rue Montesquieu 38100 Grenoble - 04 76 87 72 64

CENTRE DE FORMATION PROFESSIONNELLE : 
FORMATIONS EN ALTERNANCE
• BAC PRO tertiaires   • BTS tertiaires et industriels
•  Licences (Ressources humaines, commerce internatio-

nal, Expert Energétique) 
en partenariat avec le CNAM Rhône Alpes

•  Titre Master 1 - Responsable marketing et commercial
• ANNÉE DE SPÉCIALISATION : 

CQP Immobilier - DCG - DSCG
• Formations d’aide à la personne

INSTITUT SUPERIEUR DE FORMATION 
FORMATIONS INITIALES
• BTS tertiaires

8, rue du Tour de l’Eau 
38400 St-Martin d’Hères - 04 76 03 74 00 

www.les-charmilles.fr

LE PETRIN DE MALHERBE
SARL CASALI
BOULANGERIE - PATISSERIE
3, av. Malherbe 
38100 GRENOBLE
Tél. 04 76 25 30 66 
casali.b@orange.fr
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Sortir, s’amuser et s’informer

Du 20 mars 16 avril
L’exposition « Il était une FOI » est un cheminement 
où l’on rencontre des visages bibliques, visages 
d’aujourd’hui, en route ou déjà rejoints... illuminés ! 
Sauvés ?...par leur rencontre avec Jésus. Cette exposition 
est aussi un travail original autour du « lavement des 
pieds » et du chemin de croix jusqu’à la Résurrection. 
L’artiste a choisi de transmettre son bonheur d’être 
nomade de Dieu à travers son art.

Du mardi 17 mars au samedi 4 avril
Festival les Détours de Babel. 
5e édition sur le thème : « Les musiques de l’exil ».
Plus de 80 rendez-vous : www.detoursdebabel.fr

Samedi 21 mars
Le sanctuaire Notre-Dame de la Salette ouvre ses portes 
aux visiteurs pour la saison.

Dimanche 22 mars
Concert Serenata latina à 18 h à l’Église Notre Dame des 
Vignes aux Côtes de Sassenage
Site : www.notredamedesvignes.com

Du mardi 25 au dimanche 29 mars
Printemps du Livre de Grenoble
Sous l’intitulé Avec le temps, la 13e édition du Printemps 
du livre s’intéresse à la mémoire, aux souvenirs et plus 
largement à l’inextricable fi l du temps qui tisse les vies.
Site : printempsdulivre.bm-grenoble.fr

Samedi 25 et dimanche 26 avril
à l’Église Notre Dame des Vignes aux Côtes 
de Sassenage : Festival « Notre Dame des Vignes
en musique » une succession de 9 concerts : classique, 
baroque, chanson française, guitare, violon, jazz 
manouche, negro spirituals…
Site : www.notredamedesvignes.com

LIVRES À LIRE ET À OFFRIR
Trois éclats toutes les vingt secondes
Françoise Kerymer éd. Lattes

Au large du Finistère, au milieu des légendes 
de l’île de Sein, une mère et son fi ls débarquent pour 
passer l’été. La jeune femme a de grandes diffi cultés 
à comprendre son fi ls à l’intelligence aiguë mais 
au caractère imprévisible.

Entre ciel et terre, un drame se joue et malgré 
le soutien des habitants de l’île, sa magie réussira-t-
elle à sauver la mère et l’enfant ?

Un récit lumineux qui mêle psychologie et suspense

Limbes
Melania Mazzucco éd. Flammarion

Après avoir tout quitté, Manuella, 
27 ans est entrée dans l’armée et devenue 
chef de peloton pendant la guerre en 
Afghanistan. Elle rentre chez elle, 
gravement blessée, par suite d’un attentat 
et, progressivement, va surmonter 
ses peurs et renaître à la vie.

François parmi les loups
Marco Politi  éd. Rey

Depuis son élection, le pape François écoute les 
hommes et femmes de notre temps, comprend 
leurs angoisses, exprime sa compassion et se veut 
« pauvre parmi les pauvres ». Mais il a aussi des 
adversaires redoutables car il a lancé un vaste 
programme de refondation de l’Église. Marco Politi 
l’un des meilleurs connaisseurs du Vatican nous 
plonge dans un monde secret pour raconter
un combat dont l’issue pourrait changer l’Église 
du XXIe siècle et le monde avec elle.

Intempérie
Jesus Carasco éd. Robert Laffont

Dans une plaine desséchée sous un soleil 
implacable, un petit garçon fuit. Bientôt il a trop 
faim et soif et tente de voler un vieux berger 
endormi. Dès lors, tout change pour l’un 
et l’autre. Une violente confrontation a lieu avec 
ceux qui cherchent l’enfant mais le vieillard 
a pris l’enfant sous son aile, lui apprenant 
à survivre dans ce pays de désolation

Fatima
Marek Halter éd. Robert Laffont

Juif parlant de l’Islam et dont les livres sont lus par 
tous, Marek Halter encourage depuis toujours 
le dialogue interreligieux. Sa trilogie « La Bible 
au féminin » a été traduite en plus de vingt langues. 
Aujourd’hui c’est le deuxième volet de la trilogie sur 
« Les femmes de l’Islam » qu’il nous propose avec 
Fatima, le roman d’une femme rebelle au moment 
de la naissance de cette religion qui bouleverse 
l’équilibre -de la péninsule arabique. Une grande 
épopée.

La SSVP d’Espagne nous informe qu’elle vient d’éditer une 
traduction du livre sur Frédéric Ozanam, présenté dans notre 
précédent numéro.
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Se divertiir

SÉCURITÉ SOCIALE, UNE INSTITUTION À LA DÉRIVE ?
QUELS ENJEUX POUR NOTRE SOLIDARITÉ ?

Conférence-débat avec François BOURSIER,
Historien et économiste à la faculté catholique de Lyon

Vendredi 20 mars de 9 h à 12 h
à la Maison Saint Pierre à VOIRON

Rencontre proposée par l’APSECC
(Association Protection sociale et Caisses des cultes)

Renseignements : 04 76 41 33 30

MILAN
ASSURANCES

 Automobiles, malussés, résiliés, assurances au km
 Assurances prêt immobilier
 Assurances vie, Placement, Retraite
 Assurances pour le particulier
 Assurances pour le professionnel

www.generali.fr/agence/assurgrenoblemilan
3, rue Cdt Gilot 38000 GRENOBLE
Fax 04 76 43 29 78 04 76 46 27 15
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